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M.War. pUiUU. t ebarmi •on auditoire d.ni 
W  morcMiiKcboiatoaa'il nui»* faiî aUndre.

Ap»(a«diM«MeU Æijeureiix également i  M, 
neâgaln. tm intste dnrlnflttiite, eTitf de It Sluft- 
qtw 4» DeftKTOit.

L pirtie eomique était renmlie par U. Uaarice 
qui a excité au prlia haut poiml’hilarité d« U «aile.

Apréa U première jparüe, un» <|uAte. au profit 
•ee {«lirreit étéffe{upirla(ttule srteifluM nift- 
daiMBoel, a«»mpiciM de M. Oaaton DeléUag 
■t klU« MvrsoK. la dMmaato ««ntatrlee, aeeonpt- 
«néa 4« H. Boet, !• iyiapMhiqae ünetesr Je U 
BiaiMo KiebM.

La recette e'éléTe é préa de 9000 tnaië qui ae* 
ront remit eatrelMmeiiu d«a «dmiaittraleut du 
turean de h^pfaiMttc» d« BMUTai«.l>M parriers 
le FMtehtërt^rtniantehezmf UÜ^aa et ina- 
erita an regiatre dee in iigeott aeront secourus au
" M œ U  W ' t , ^ „ a  
S S J i t e Æ H Î S f Æ

De ofcze ti(*»re* «t demie i  nilmilt )t di'ml, la 
gire üe Beaevols a été litiéra.lemeQt envithie.

AVlâSXILS

T enta tive  de viel à Ancr
Tni* IprIaUv* df viol a éUJcommUe A An tr 

TeQiireili, ea(r<) dix et oozo heures >!i} &oir, 
$nt uoe femm* de 71 ans, Célostlne Morelle, 

a pM d'autre hubitalioc quels chapelle

t»fts*eur, qûl 
pac oMi plos de domioll».

Ln ^ndarn«ri«,iBfonnée le lendemain par

k l.jit métrés de la mnlsoa dun gard'^bar- 
ri4ir« da chemin <le fer et i  ôOO mélres de 
toile autre habitation.

flib>rrlèrA-l«-<iraBdc. »  Lundi, oa a retiré Mfé >aas une fontaine, lo corps (fu jeune Davô -

a  .Afé de ft am IfS eoriron. Cet parenla soat na 
^poir lia la ]>erli de eet enfaat.

DlîNiUKat^UB

u  CRINE DTBOüflBOUftfi
M.irdl aprtWHMÜt» partftM(-a€ailMne deü-

î a e . â ï i a s . ' & r f c . T î S i
aes victime*. Il me ôeiUiquMMenl être 1 au
tour de cet attentat, maiH tout prouve sa cul
pabilité. LcS vClPmenla qu’on a retrouvée chez 

hll a fait endosier, eont remplie 
iie sang; de plus, sa femme dit l'avoir en* 
tendu rentrer très tard.Iiille avait mCmeconté 
& nne <e aee volainei le matin qui Kaivit la 
Anit du crime, qu’elle 8'était demandée où il 
jk^uvait passeff'bçn temps i  uae heure aussi 
avancée.

Une de« deux vicllmes <1e cette lAcho agrès- 
•ion a ét(̂  adminiatrée et ne va pas mieux. 
Quant A ta seeiir, non état est aaee;! satiafai- 
•ant. . . .

Do la maison du crime, le parquel » ‘c6l__.1.. i I- J_____ J.. o

voleur» auraient ua eomplloe, un - Indica
teur » dans notre ville.

Lea recherohéa oontlnuent.
A ̂ 401». — Hier, vera le soir, od a trtaaporté 

é l’IiôpltaJ Alphonse Cardon. « le joftteur • bien 
conn'i. Cardan, en travaiUant cbes M. Kummancli. 
av4lt reçu anr le pied droit uae [>iéee ie idle de lin

Son éut est satisfaisant.

RIXE M ORTELLE X DESVRES
Lundi tolr, à Desvrea, le iouroalier Qoliiot, 

entrait chez son camarade Melln pour lui 
dire bonsoir ; V^in, rral était ivre, Hccueillit 
fort oud <3olUot, lul chercha querelle, i'cm- 
poigna à la gorgo et le leta avec tsot de vio* 
tenoe oootre le pavé que le malheureux fut (ué 
kor le eoup. 11 éteit Agé da 40 ans. 11 laiese 
une femme et quatre enfants en haa-ûge.

Melin a été arKit .̂
M. le doetenr Aigre, inMe»*in-l^Ri»te, a pr<>- 

cMé mardi A l’autopsie da cadavre du mal* 
heareux Ooliiot.

« i  1 3 3  TCT t v  A  T T 3 C

T r ib u n a l C o rre c tio n n e l de L llle
yufiqop* afTaire» dn peu d’importance onl é(é 

jugées hier. A eette andionce M. Daai "  ' 
iitStadona - •
par l'Admii

tasonviUe.aaba-. andionce .. . ....... .
cundiisions dans le procès in'enté

_______ition dea contributions Indirectes
____ M.Blaaehard, ancien cafetier Grnnde-Place.
pour fsbrieatlon d» cigarette» é in main. It a de
maodé au tribunal do renvoye* Rlanchard ol de 
déboutor l’admlnistretlon.

U  ioKtniont sera rendu à buiUin». 
vv^Aut,» condaianatlons : Auguatine Fonlaine. 

6 mois ; Adolphe Bello. a moia, [>our expnUion 
Félix Bourgiaa, AJ jour» ct 5 fr. ; Julij Ailioii. lü 
i««r* elf) fr. ; Joseph Deasaiivage, in jours elTifr. 
pour coup*, outrigep, iTfPssi». — Aleiandre Lp-
dercq. d  — -  - ------------------------------
prieqtipn, §

M* CocRi«'.

— Fichtre, fait oa convlre, ai maa aomoatl* 
quea bavaient du via ooanu moroliv 
varala la nmt poor Jeur en voler.

Dans un dîner ofüulel:
-M a i • 

ent led. 
tribune?

— C’est un homme qui n'aime pas k abo^ 
der la |iolitlque dana aea grandes lignes..,

— 11 préfère la traiter par menti.
Brolk Maibov

TUIt», l'acuité des Beiencea. Ualle aux SÔeraa et roe

Graad-ThéAtra. — A 7 U li‘». ; lOine renréê 'O- 
lallon du Pitii df Uouton, féé^opéretle.

Variét^. ~  A 8 bearea. -  ReprèaMlation 
de M. Delprade. illusionniste et inutatear d'oi- 

— le t Troit Babils, opérette, — Concert
▼arié par tonte la troupe.

PETITE CORREtPONDANCF
M. Dnmav. -  1- U  aoclél* a «on Hif« rue 

les Palitea-Ëearies; a- Elle euToî  >•• x statuts.
M. Tellier. A CaĤ nléra».— Noua ;»von» répondu 

•n son temps & lu demande do M. i'. U  cltô a le 
Iroil.

Ur> mineur, Fenain. — li fant d’abord qu4»----
oUoniezla naturyliaaliOQ et Lour crli 7oi's devei

(«ilPASME 110 M  IIF, 1WIBA1\
l’IeUlrâge, l«0h»î 8 et U rorciltotriM

C U IS IN É  t u  G A Z

T r ib u n a l c o rre c tio n n e l de D ouai
Dans R4 (lerolère audience, le trilioaal a jugr Us 

afTairê  suivantes :
Ifan-fiaptlAté Terdaralnp. eiilUvatenré F>am̂ n. 

hrulalixe continuollemont sa feiame, dont le» té- 
raelBa s’aeeer̂ ent î  vantur le caractère plein dc 
douceur. Il cft condamné & qaaranto jours de 
prliî p. j

Qaannla jours sont égaloment Infligé*. aiu.>>i i 
rjfte Tflft d’amende au aieur
Aiouteli), d4 Faininont, pour bracoanâ te. C’est l.i ' 
buitii-me î eine infligéoé eel incorrigible. i

Quarante jours aussi à Louis Hemaut.dc Donni, >

^)upriez et Picqueite. minours & Dechy, ae s’on- 
tondent î aa. quoique vMainfl. Après do nomhreoMs 
dispuloi. on en «A vonn aux coupa. ])npi-iez o<>t 
condamné A 10 joura 4o prison.

eommencem«iit du moi».

uiitcur, r«i)uiD. — lt laui a aooru (ju4< vous 
izla natui'uliaatiOQ et pour crli toks devei 
9ré M. le ministre de la joatio' une •it ntnnde 

..libre, votre arte de naissanrr. c-iiii >le vi'trr 
el TOire cssier judiciaire.
1 lecieur. i\ Ilaisnei. — Un.’ .1 ink.'rmam».

n. «î. — A<lrea*#r-Tni»« s nn notaire ponr 
• tou» les rcii*AigneiiU'ii'..{ > l'Tfssalres. 
e lectrice. I.«*n8. — Oui. c’. «t niip question de

TroiB niiy. — 8- Voyet * 
l' Neu» lie poavuæ vons

■,.i uu vu.imirtfcw J’X'WI
p̂oi;n(> pemlnn

laquelle »;)n ;i>a. f .»i i.jii.r.l. m̂ nt comino le, 
ée HoiOmi* fera pt)«*'r. pai 
i.n.If .1#» loiAieuf!». devais 
i s.-̂ lPiii r» !>M*lMiin. d<i 

«ompleurj udrfltioBJfübi A marauer ixclu-
■ivémpnt le <nz consommé |>oiip I<> «-hii ffâ e etfr»i 
se plie «iiilazo i>̂ Du'-tre cube. <le<
eomi'tciirs ><‘ront i>t;.céii afin-s p<*nx d’éclalr'ue ei 
ali»eut«roat lea réebauds caisinlére» qua 1a Com- 

d<i Gaz met f  la dlapflti-
' ' mditlon» fl

danslt 

V) '.r- c

...slnte 
. Jnles Dp1»ic

C O N  V O C A T IO IV

gj/ndiealt’ ées ûnci-ieii'n t'trblaH- 
■ert'ZinfjueHrv InTile se« adhérents 4 «ssisler ’i 
I réunion extraordinaire qui aura iiou aiijoar- 

d’bni jpndi t hnit henrea pncim Jit Koir, au Cbi- 
uois, platt Verte.

C>r.lreéujour. — FWe Intemnlknale da Prc-

rcmier n lu i 
»  Jours de p

randu à la demeure dc rassassin el a lntor*i , „
rogé adro tement bl femme qui dit .̂«;aleiiicnl ' , I •« <? mr reave Coiilet, de F! 
ne rien aavolr. L’assassin e?t un individu âg6 , ' ■' ^  l’our

)n sont infligés à Joseph Dnpuis, 
r avoir briKft fpiatr/i carre-mx il 

iMiict Truc pjroe que lu dame de l'éLabiissc- 
lni ^e Îsaitl boire.

TOave Coiliet. de Faumont. est eon>

___________  , . nq à ni
danmatlons. H a trois enfants en boa âg(>.

<J«and le parqnet e«t revenu de la mni«on - 
du crime, une foule évaluée à plus* de t

r rsonne» a suivi l'assasainjuaixu'à la priaou. ' 
a été («niMitifor, A aept henr<̂  du mntin. 
Daokwqna et interrogé par lo {N-ociir uv 

de la R-5publiq\ie.
Depfils trôîs il quatre Jonrs, Wccxcstcen nc 

tmvaUlait pai «t rOdait de diven côté».
A U dernière h 

ras^aaslna fait i

A  P è b L l X l
! ' • n, li ïlls du ciel, qu’à genoux on révéré, 
t dans un grand iour de libéralité.
•M Kujets d‘al>or<i, puis é la terre entière, 
u *nTon Mikado poor lui seul réservé.
1 iA),«8'tnira & Roubaix : 
i;iCW-.\iKlH’.HEZ. SI, Grande-Rue.

L’N VKNTK PARTOUT 
; VTir,int. FéUx BYDOUX. Marseille.

LE ORIME DE GRAVELINES | AVIS IMPORTANT
_____ . L« f. oersonaee qui, an cî é. desaaadent no verre

......... Jt, « BAXYUL8-TIIII LES » sont préTcnuesque
ArretUtion de 1 asaasain notre atérilit a un K>«; «oût d'amertume en raiaon

Mardi raalu, & la suite d’une nouvelle des- ' den »ub.4t8in:ts ioni lUc et fortiftante» qu’il con- 
cente, le Parquet a fuil mellre f-n élat d'ar-; «ent. 
iMtulion le nommi Adolph. c.tov«li.r, 34 I ,  ^  dont
.n , célib^air», 80«r,l t. „„a l, deni.nmnl ; î ; ; , , ; ™ . 4 ” t..ïnr\f “ S ! ’ '

* 'oa  a dfcoayerl â wn domiciio uno choinisc, | ’  ' îé îfe S r ieS T '* '’
wa paletot et un pardessus tachés d.i t-ang. __ _______  -—
lie plut». U ft été vu la veille au soir en —  '

,gnie-l îu dc«mp. <>n a 
;a «uiiiH.ui *l.>ut l.t l:<ti>'

^...jnUubl<^Ruro.
Butor fl l'iievi.li. r onl '’t-' - lev s en»«.‘ni]>l- 

et jï'oDt iaui»tit» vécu en L.̂ nno Inkliiii^n-e.
L'intuijié a éî wHen<< «-Ih priMtn il« (Itil.tla 

au héUoi d’une foule tooi-tue.
GMVcUnea -  U  tribonal mariUne de celle 

ville a Madaaaé 4 aa mois 4e priaan le Doawaé

FUNÉRAILLES
I.ê  personnes qui, par oubli, n’unraiPnt pâ  

ro«a de leUro d» fair» part de U mort de 
Monsienr

Henrl-Émile CAUDRELIER 
MMaillô du Tonkin 

d̂ 'cMé à noubaix,, lo -20 avril ld91, dans ea 
vint(l-«iiî !iue ann̂ p, nont prl̂ ŝ de conRidéier le

lira lo vendredi............ .............. . _
en relise de Saint-ldartin. aa paroisse, d’oh
corps sera eon(* '• - ---- ---------------
y ôtre inhumé'.

L'assâinblé'i i  lu maison u)i>rtusire,

quatre henras et demie
............... aa paroisse, d’oft son

eonduit au cimolière de la vill̂  pour

c .«< »ocgia aaoéuéla vie A aa4 «s jnatalota.

PA S-DE-CALAIS
Arrew . — voU.-^ Aucune aneslation

de l'avant-deri 
MM. Ouenot 

Guérard,
missaire----- .
aujet de cette affaire.

........  Nous rere- • ’e joli sonnet suivant, dù à
) .ii't.-i- la t<Ui'T;n d u!i |>< < le do vingt ans :

SONNET DE PRINTEMPS
l):.ii'4 Tn'l le que le matin dore 

Je joyeux cris : 
aont<̂  .'lia moineaux que Flore 

l ’ait t;i4'l-*ir autour des nids.
Ils aoat an nombre qu’on i((nore.
Dans l'éffia fnaillage enfouis,
MpU Uur piaillement sonorn 
Proclnnui leurs amours brnis. 
RoaMI*-4lenreux. Us oUelcts,
D'aimer ainsi, ensoUillét 
D»a pwmlara rayons de l'aurore !
F.t To-driaz-voiia pa.«i au*--*!.
Avoir le cti'ui épanoui 
Dea jolea qui l'anour f;iil éelor» f 

Avril 1K!)I A<̂ . D«\niji.

îuenot, procureur de la Républiqtie, 
, joge d jnfltmolion, et Chubot, com- 
5 cenlral. ont eu un long entretien au

L'opinion du parquet est que la bande qui
n ûDéré à Arras est celle-là même qui opérait, — Mea domeatiqneR, chez n.oi, ne 1 
ce.îêM ifr» temp». * Douai; MulemMl 1«» q»ed « t 1«  ifslx «u ls  franct l:i pHcp.

^m nîisi à la
A la tuble d'un parventt :
— Mea domeatiqueR, chez inoi, ne bjivenl

ÉTAT-CIVIL SB TOURCOIHO 

Nalssancea dn avril 
Adèle Leclarcq. an BUnc-Saaa.— Ludivinê Car- 

lier, rne des Mohea-Briaues. —Sidonie Ferref, rue 
du Boequet. — Robert Tiberghien, ruo de Lille. — 
Berthe Duplouy, rue du Calvaire.— Léon Bernaert

Décé» da 88 
AnffMe Courouble, i  an», me de la Marlière. — 

Jean Vandaale. flOans, rue da Gand. — Kva ' 
mai-rq. i  mois, rue du Midi. -  Urbain Masi 
"  - ^  "  • — Kugône Lorldant. 61

Seau.
Mariagea

Entre : Henri Deberdt. 36 
Marie Trenlesaux, 24 ana. saoa pi 
Ddsarme. 24 ans. l«S;{umiar et Ma

u Blanc'

irofession.— J.-B. 
arie Schwttekattc,

Chateau C L A U Z E L

G O U D R O N
. >riorité 

las autre» boabous 
pastilles 

dronaétéreconnna
fait naage.

U  bcaia : 00 CK^TUIBt .̂ chez lea l-barmacims 
r.xifjei', sUr lâ JJanâf! entoure ln BoUe, 

toMart|ue L.B. en rouge.
Adresser doman l̂ s i>.ir poniA \ la phar- 

miiciel.eB • ■

t s î B i i a i i k a a a L e B i m a H i

1 0 0 . 0 0 0  r,.

■ L Æ iia i iT T  T i iB i t a «L
<a>»M *à 16 M»i »• 1$ nA*«M* -  ooNcanTa - w^fiv-ACLCaMtm A /an «  i( Imiure. Jam £ AM, à

- .......................

l’omr favoriser l’emploi d 0 ch:»wlTafic pflO(

Juin
JuUi«t

ryran-»:

p *
Jaillet
Aofl

krrti
kai
Juin
JuiUat

Juin

is s ”

o o « . p * j ; « u

AoftlflMto
T y » »A i

Coora précédents

. . « Oft

('nnr» d* i<>nr 
. . . .  B.HO 

i-To»reolai

».tWôéi.îi->
ta.ûOUAr..o.j

(XW i  r.,»)

LfttNtS
b  dUponiMa B aéU M U  î  17 

•a«Q4n(«aitaUasAjtalra|ia. , > «  v  
»s|— ta» fF «.ç .i.aa<ala i»t«u 

Cêntrm$A

___ IjSÔiirsf̂  ÜHmiwroiiics et Igricoles
l IOl IBLOi NS

Gooram.. s f f t  RI^^ÏÎwuIh • «0 »  «10 78 
Sfri.. 8|f-4<* «m . -  -  -  

Selito. — T«Jsaaa 
C om ».. 2K. » -  Ifri-Jain. 3080 Sfl 90 
Mai......  Jn> édainai.

iilantîtion* hou-.. clioaa é dire ....................
l.i..nnh'Tes, comme ponr toutaa le» autre» denrca* 

, . ,t!*late parfont un gran l retard, c’--*  ̂;-clne 
i. liante soitie dolerte. ellea :̂ . ' -ale- 

i>«t Maiaa tl, aauf de rarea exceptions,elle a bien 
if'porlé riilver rJgo«re»i qae....... . . ‘ ‘

s dn l>eau temps A parlir
H avons irarersA.

.1 (l̂ ns InvéuMati

d’ê £  j'riiSlïi”
ir ia conaom------ ....... .........-
'nd;inl laa anni'ea |ir-'cédanlÂ . Lee

.......... ........... lubituel
qui a t̂« bien nM'Iteara qua 

pend;>nl laa anni'ea |ir-'cédanlA-<. Lee avis de ton» 
|e-< inavHi('< li ublmnicrs *nn-4 exception. I:i1i- 

silualion aaine. l’ r̂lout la lcudHH<Vi t'at
.......... et Un prix biei ' * ’ ’
nualion du beau t«mr«. 
manifestée depnis unequ 
tnera plna sensiî lomont.

Le nrtrché do Nurem',ori‘ conserve la bonni 
«ignui«4 â:.ni uoa b'iUaUii». Pen

l'siiièltoMtion ôi s'tibt 
line dc jour» s'accen-

HOIlEt, SRMIEt t TOMTEMI

i » f .
coki............... ....... -  . . . .  .. .. i  .. ..

.ulée'liM ti-ansuciiüns onl porté , , m _ —..-i-.V. **
doinaiiili. porte principalement ) P * » " »  hrm ~W *P*^  »»4aM<4̂
ebui.n. i.aauc« verie ̂  Uui |
11 y a éRalemont nn bon eou- , -, JB | *6 i

Cêntrmi B
'/r;. :.;r.' 1||. a>ai, Bé<t hhj. i»la.1 

.'.lui., r.,4:> Am: aoM, 6.45 ''
l.l op...„r«. &.47 li< aoT-a_______

ô f ; tl-. janvier. &.17 li*;, f»vnafS*^Bl 
VaniMT .̂ '.OûülUL ■

Ctttrm H *4.-,V
j.iil"“ - » 0  0'' ‘̂ 5 W O .IÎ* 0|9:

«a  ckéoalnw. - .
“ - ............ II' I m i i

B O U R S E  D E  L I L L P -
B» « U t i l  IWl . ^

Marché tr<-s feriue. _

« æ s î S p B M * * ” *
CDorow

Iflr avril IH91 Aaiahe ^aa ^  «Wvin
-  &M 5S» r  -  t)oueti7 jS S !

lr> avril Gai de Waumoiaa eétia.' fv. 
irr mai. — Aa2la(100ede deaiara) IM fr. 
»>i..vrg.a. îfiO. -  îéain, ilirV : ^ ^  - 
pHtr iaa *a>«««ra mm «â r-ffé taHfe>w 

«’awifalpacéMrasw U$ UméU,

■O U R S E  DC M IU X W .L M
... . da 28 Uril , ,

dnnt la hemaino écoulée Iim ti-ansuciions onl porté
:5rt l)aUes, L f ....................................

.... les hoalil><il« <
prix de m  A 190. „  , _ ......................
rant de demande ponr les qualités secondaires d'ex- 
•̂ütaÜrtn deHOà IftR fr.. m»!s etlos commencent A

.A  el le» qnantit/îi offerte» en vante 
répondre A celles que les besoin» 4a

....... it saseeptil.ios d'abiorbor
l̂ es stocks locaux ao 

_i^ venduea ayant él(̂  
du Wurtemberg et 
f.ondre». le» tr̂ oa 

irebé eat (réa ferme

vfost est cn luuiwft de 5 fr. ponr Us 1*WW,

. . aanKchinKî mcntloaq'
ti(^ venduea ayant éi(̂  romplacéca par des arr 

*u Wurtemberg et de Posen.
.ondre». le» transaction» aont plui acHvea. h 1/U —  _ _ i  - -

aa»a cliangcuent dans ^ . * s j  » — — — — — —

4 ( ln lâ  m Û '. '. I t  î/l ~  Z  Z  Z
IIU et 110 ir. pour livraison octonm et novcuibre 1 . ^
de la récolte læi. Il y u acheteurs A l«0 fr, pour i " "  _
Aiost et 100 pour Popennghe, mais Ua vendeurs SUCRES
&nt défaut. mmxm

i:n BourROgne. la domande est plu» active pour _ — ______ —
jes qunlité d «Nportnlion nui ont una dem nde sui-1 
vie aux prix de noire rr6oédenl bulletin. La ten- • 
di;uce est l^s ferme. I •

BULLETIN LAINIER
l ^ l a r o l i é  â  t e r m e  

D E  R O U B A .X - T O U R C O I N G
du 'ÿ) Avril

»l/5
Type a» l : 

Avril

________ ..Ô 60 !*
dlapoQiblaa

iÜPMiiidiC.’ i 

......t e »

4demal

IÔ87 
88 «î 
» « 7

3d 60 
W 76 
*7 .. 
S7 as
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»<>:»«> è*t tré» animé, eo» titra» aontraeber-

Ua».4a t 0Êiml Và^mttrz n m a .
u  géraat ; t. DUOAlyUAE^IN.

Klle rayonnait, un peu  ̂ ' ’w dj loui u; 
mouvement, do toule oelto animation, et sur
tout da son Buccé!>, absolument raTiaannia 
iln9 une robe fort shnple, mais qui dessi- 
nail exactement ses formes très purea; comme 
Ufl éUienI à peu pr.'s seuls î  cet endroit, sur 
un eAté ae la maison moins éclairée, tont en 
parUnt, elle sh pencliait à son braa et s'y 
appuyait avec une évidente affectation.

,Tnfea la regarda, oabllant an moment fi« 
prt.V>cc«palion dernière ;

— Vous avez I’nir bien joyeux 1 flt-il uo peu 
embarrassé, ne trouvât rien à dire.

rndU^B de l’4*«A<r de Roviaùi-Témrêeinf Si

t r a j ï i e i

Depuis quelque» instants, Jules se prome
nait inquiet, allant à droite, 4 gauche, regar
dant de tous Iea côtés, cherchant Lucie; il 
l ’avait voe denx henree avant san» aticnne 
émotion, el maintenant U lul courait dans le 
•ang une fièvre, un Irrésistible désir deU-
pwcevolr un moment, de lul parlw.

Tout en même tempp, il se mêlait îi son dé- _  beaucoup de raisons ;
air nn imperceptible sentiment de jalousie : geconde, c’est qu’on parait a’amuser beau- 
il aoogeait que d'autres la tenaient en ce mo- qu’on eat chez mol. II y o l’autre an-
laentdans leor»braa, au milieu cote...
Ion» de la danse, ae grisaient peut-être de ce 1 __ j è  
patit corpa de fnmme très nerveuse, que ln j 
4.n.e .ffo l.» perfoi. comme une mal.d..!

»n ..H „n.dAl.e,«.e. c|« «  | .....„,er J. labyrinthe llhinilné et le.

U .valt fprouYé de .embltH... '■"I"','' “ * » .  1, i.. obeer-
mais jamaii peut-être avec ce fi vii. . .ombre; ello
« e c  oelte obi^anto per.«lance. triomphani*. 

Il avait cru voir Lucie un. demi-heuro
p «,™ n l av«. . .  ton ,., ct ™  P*' „oon,ul.,m.,a.««nqul. pleinement,
U  l«.eire ouverte, il .Frcevalt IléWne, «u l. , d.pn4,
t o .  ,e ..Ion, .0  mille» d'un groupe d ..me. j  p „1„,
O* pouvait être Luc. t Sou 2 „ „  '.„pp îl„t »
Mlntenant .■augmentait de Imsncctode.. e ,a ,n,,a joie, <pI•.ngm..UU.n-
T«herch^, il promenait devant la roaUo^ i l'animation do la Kte, .lie oubliait

z ' ; ”. v ; : . ï ï i r q «  n « e  “  : •“  '•(HO. qui pa.Mi.ni, qu. la m.u.u.= I qn’ell. aTalt t»du  1> mnin comme pour
niv.nant toul II coup, lul prit 1. br»*. , ‘  un. carMM I

-  ïh  blM t dlMI., con.rn.nt trouT«-vou., « ™ “ .........................
I En marchant, la j.un.f.mm., trémlHant.,

-  Tout ataplunut «aïolüqo.; II n> .  «vUt l<<ul 1 conp .aUl U raaln d. K,n com- 
^ .T o u .,ou r o r ,«. l«rd . „n .b l.l.l« m.r-1 pa*»o. qu'elk. . ^ I t  n.rv.u»ment, rt lul

• .aoo* cette «treinto M fentilt repria, ooMlant

li,ul A fuit iiiaiülciiubl riuquicUidu qui k  
préoccupait qoelques instants auparavant*

— Chère,chéra UarUMl nm;nuira-t-il.
Elhi allait parler, -at puisque deux
ânt, en chomin de fer, elle avait remia 1a , 

promebse d'un rendez-vous après la fôte, elle 
allait lut dire qu'elle voulait le voir le lenée- 
main même, faiaait ainai l'aven de son impa-1 
tience... quand brusquement ils entend rent, 

brult de paa derrière aux; quatre on' 
cinq penonnes a*avançaient en causant et en ! 
riant. '

— Venei dooc voir mea illuwinatlona, leur ■ 
dit Madame de Bienic qifl avilit repris très I

son aang-frold; j ’y amène M.de Ser*' 
banne. Croyes-vous qu'il trouve cola ■ assez ' 
gent 1 », il ne fnit pas b ma féte l'honneur 
d'un nutre suijectif?

^  Il est dincllo, U. de Serbanne 1 a'écria

— Madame de Bienîc me ctiîomn'e 1 je dis 
mervvüleuxt

Et tout le monde les suivit.
Quand dix minutca plus tard Jul>>s rf'vlnt, 

aeul cette fois, la pramiàra peraonne qu'il 
aperçut, fut Lueie aortant de la maison ; an 
braa de son ami ValleuKe; ila entraient tous 
deux KOUS la grar^e tente, Vallenaa »e pen* 
chait vers la Jeune femme, Irés empressé; 
elle riait en l'éoouUnL'

Jules éprouva uninstant de réelle colère : 
aans aavoir pourquoi, deiwia très longtemps 
déji\, avant même qu'il etit rien démêlé au 
sentimenl qu'il éprouvait poor Lucia, Ü se 
sentait mécontent dos attentions de Valleuas 
poursa balle-tceur; il l'aTalt tMjoura trouTé 
trop empraeaé, trop aimable et ne comprenait 

; pas que Manrice n> eût pria jamais garde ;
I nMdatenant, saui dans nn ooin, diaaimulé 
deniére nn gronpe d*arbnslas, U s'irritait d»

ctllj aauî tr^utiyn ù voi Lasse dont il ne 
ponvaU,ma^ toos se» i iTorts, sfrtsir une 
l>nrt»lc. i 

il tourna Id tgtviup' ü ito ir d’eux et brus* 
qutmenl prit unedéei4.»n; l'orcheslre faisait 
entendre lea premières mesure* d’une v«l»o. 
>1 s’avança r^lonjent vera Lucie :

-J a  voie qo» c'ast ma valae? tlt-il cn 
sooriant. Désolé, mon cbar ami. de voue en
lever na danaanse.

— Cette valse? dit Lucie, un inshinl inter
loquée de eette bmsque appnrition.
• — Mals aei^m wnt. V<>u» l'ava* oubliée f 

i Tn henn-frére, rane te roel pas «ur 1# cnrnet.

- ; L . - L l c j ! l
aaii de dnnsar; o.*mnî  Us rentraient dausio — Esl-ce de )a v l̂se, 
saten, surle p'̂ rron ils se croisèrent avec 
Héléne qni le clicreh;tit.

— Il ost tar i, jo voudrais bien que tu me 
reconduises, dit eUe <-n l’apercevant.

•  Comment, déji ^
— Ma;s tu m ’ieiidras de suile. Dans dix 

minutes tu seras de r*Hour.
— Voyons, reste un peu si tufamoseK: 

r>«f un wbv.-jge qna iu t'imposes.
Kitc insitU uialgrt le y>n un peu hrua îje 

do sa réponse: t-lle av;üt qulltéla maison de
puis trots henreo, ell ' né >>ouvail l^issej son

d;iù i !
— C’eat benpoBsiblf.
— Kl moi i  fil Viûlcuse d un air piteux.
— Vons en snr»'z iina anir»*.
i:i lil j»:une femutr s' l̂oigua docilement au 

hns de son beau-fn'r̂ .
11 éprouvait ua« joie IrA» grande de soa dé

sir conteulé, nne joie qui s'aogmenUiit encore 
de voil Valleuse momentanément éloigné. U 
cliorcha de suite one ex<'U>e.

— Je suis jaloux de toqs voir amuser avec 
lea autres, murmura-t-il & aon oreille en l'en* 
menant.

— Commant c'aat poor ça, la valse T At-alle 
en riant. Mals vona élcs ridicnle

— Ouil Mais na m’aa veuillez paa, reprit-U 
un peo confus de plier ainsi devant la jeone 
femme ; je von» aime trop, vo:>. no ponvw. 
savoir...

— «rrand (ou! Kh bien, puisque voua avas 
voulu ona valae, vou  ̂ allez danser, oe sera 
votre ponlUon.

Il résistait. Ne pouvait-elle donc lui donnar 
quelqnes instant» at caaaai* eu >-e promenant 
Elle inaiatait aTaeua aatMement d’enfant, la 
menaçant d’aller (ronver Yallenite s1l rafo

nt plus longtem
luliouiail, i i-rveuxdHjè, utMigrèant 

contre ee caprice de t<'uime, furieux de voir 
Valk'use, dout la pri ̂ ooce devaanit un véri
table cauchemar, qui s’avançixRprécisément 
'soe côté. T^c!ü »'iQi rpoea:
— Teuoz, vo:là M .urioe qui vient, U t 

liiisfté pour on noiurint sa taUa de whlat
est extraordinaire ; riéléne Ta en profiler 
i la raeonduirti.
— Por.rquo U déranger? protesta Jules en 

chanté au fonJ deeette solnMoa.
Mais ai, il ne demande pas mieux.
Kl elle appela Maurice dont H4iéne accepU 

le bras ponr rentrer.
Quand Jules aa retrouva aaul avec Lucie, 11 

l’enlraina, heurenx de ae sentir débarrassé 
de ce aoucl. io la votr liaal préa de lui, tonte 
4 lui ; ila fit . u! dea\ lonra de valse. — lut, 
Impalienlé d« la daaae, vaalaU s'arrêter, ga' 
gner anssitôt la Janlln, mais «lia •’amnaalt 
de aon énervaneal, quelle tronvait plaiairà 
irriter, elle exigea nn troi^étne tonr

— L4, vons ètas contenta, maintenant, fit- 
U, aaprleieoaar

— Certainement

de m‘*vo!r plié 4

>us nvotalUaaaé pour 
allfz voaa proaMBdÿ

désir foa : trdalose, 
sage S'éUit anlB»4 da

voire capriea.?
— Des >l«n.
— Bh bien, j uisipw r 
>us, à préeCbi; \ou«

pour mai.
Il la regardait atee u

trè» sédnisante, son _ _______________
la valse, de la féte, dn rire" elle avait ehoiai. 
ce Aolr-là, uoe gracieuse toilette de eampagae 
claire, d'un bleu pâle, s'harmonisant mer- 
vetnensemeni avec. s<̂b «etiff ̂  ffuW r * * *  

^  C4)mne vous êtes jolie, c« soir t Int dlt-U 
s! hrs, qu’eUo ls devina plolM. -

— l'*e soir* flt-elle avec une mou».
— C« soir comme tonjours. n 
lh avaient gngaé ie Jardio, plaUi d'émeUee 
an et raatre, éBer '̂is de eetla tampAMMb

inaguôlkjae de» aoirs d'été; aile. pendoft> 
braa, hil tonmalt par instamt le-« 

vera ede, grisé de la feeatù- at pets, Uf 
naît du cdté le molna éelaiiè <

011 Marthe lavai» ooadnil .
Instants auparavant ; il y avait t 
allées très sombre* el dea ooias pefdna.  ̂

Pendant ea temps, madam* d* i 
cherchait; aprèa ee léta-*-l6U ̂  maihi 
sement trouMé, reprise nn Inatant par s 
vaira A* maison, elle s’étalt 
allait d* tooa oOt4a 4tottn«« de ae pas 
cevoir daas laa groupe* eû i 
o«atralt quolqae* minute* i 
avait travaraé les salons, lm 
voir sn^léa i  chaque Instant ̂ r  i 
ments oo de* aoorir** qui Tobl 
tobUfK  «lUlqtlM pm iM ; d it I 
m.n4. Tin inMtnt kmi. laTiaUh.
« M u lk  malKw, tU vin iw il {
im i f o  qni ptMleiit pi«> i 

(À n im t


